
Vous trouverez dans ce dossier :

1. un communiqué de presse
2. les organisateurs
3.     ce qu’ils a>endent du colloque
4. le témoignage de Dominique Cochelard, 

maître de conférence à la faculté de pharmacie - Lille

5. le programme
6. les intervenants
7.     une proposi=on

par'ciper à l’élabora'on d’un recueil “Pour le dire”....

Contacts Colloque 
Micheline Ramaut - 06 07 36 93 13 - sante@lille.catholique.fr
Chris=ne Bockaert - 06 73 77 20 58 - handicap@lille.catholique.fr
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La prise en compte du monde du handicap : une question de société !

« Pas sans l'Autre, bâtir une société du Vivre ensemble »

La prise en compte du handicap est une question de société, partie intégrante du
« Vivre ensemble ». Prendre en compte la vulnérabilité dans la réflexion sur ce vivre
ensemble, c’est manifester plus d’humanité, plus de spiritualité dans une société où la 
dignité humaine est parfois bafouée. 

7 ans de loi sur le handicap, où en sommes-nous ? Cette question, et tout ce qui
s’y rapporte, ne pouvait échapper à la pastorale santé et à celle des personnes handi-
capées des diocèses de Lille, Arras et Cambrai. Elles organisent conjointement, un
colloque de deux jours intitulé « Pas sans l'Autre, bâtir une société du Vivre 

ensemble » qui aura lieu les 10 et 11 février 2012, de 8h30 à 17h30,  sur le site 
« Humanicité »*.

Des conférences pertinentes,  des débats en vérité,  des tables rondes sur des
questions de sens, des ateliers, des témoignages percutants et des expo permanentes,
doivent permettre à tous, personnes handicapées, professionnels, parents, amis, de
trouver des informations, de se rencontrer, de donner la parole aux uns et aux autres
et de rendre visible l'intérêt et l'action de la société et de l'Église à l'égard du monde du
handicap.

Préparé et soutenu par les diocèses de Lille, Arras et Cambrai et la région Nord
Pas de Calais, ce colloque sera un temps fort de recherche et de travail en présence
des responsables politiques et de l’Agence Régionale de Santé. 
« Pas sans l'Autre, bâtir une société du Vivre ensemble » est proche du thème du di-
manche de la santé 2012. Pour ceux qui le souhaitent, dimanche 12 
février, Mgr Laurent Ulrich célèbrera l’eucharistie à la cathédrale Notre-Dame de la
Treille à 11h. Ce temps fraternel, dans une Eglise et une société où la place du handi-
cap n’est pas toujours reconnue s’inscrit dans le cadre des manifestations pour le cen-
tenaire du diocèse de Lille.

* Site « Humanicité », Accueil Marthe et Marie, 
1, Place Erasme de Rotterdam 59160 Lomme. 
Métro station Saint Philibert.

Inscriptions auprès de la pastorale de la santé :
Vendredi : 20€ - samedi : 15€ - Pass 2 journées 30€ 
Spectacle vendredi soir “Take my hand” : 10€
Samedi soir veillée chants animée par Hugues Fantino : entrée libre.
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> La pastorale de la santé est un service du 
diocèse de Lille qui est signe de la tendresse de
Dieu pour toute personne blessée par la vie. 
Elle témoigne de l’intérêt de l’Église pour les

questions de santé. Sa mission est d’être  attentive et présente, par l’écoute et 
l’accompagnement,  à la vie des hommes et des femmes dans le domaine 
sanitaire et médico-social.
La pastorale de la santé est composée de trois services : les aumôneries hospita-
lières, la pastorale des personnes handicapées, le service évangélique des malades.
A cela s’ajoute une douzaine de mouvements rejoignant des professionnels de la
santé mais aussi des personnes touchées par un handicap : mal voyants, mal 
entendants, personnes ayant un handicap mental mais aussi l’hospitalité de Lille 
à Lourdes...  La pastorale de la santé est toujours interpellée par les questions 
d’actualité : la bioéthique, la santé de demain avec la loi Hôpital-Patient-Santé–
Territoire dite loi Bachelot, les problèmes d’addiction, le “burn out” des soignants, 
le soutien aux personnes ayant dans leur entourage une personne atteinte de la 
maladie d’Alzheimer, la prise en compte des personnes handicapées dans notre 
société...
« Je suis venu pour qu’ils aient la vie et qu’ils l’aient en abondance. »    Jean 10, 10

> La Pastorale des Personnes Handicapées, c’est d’abord une
équipe en lien avec l’archevêque de Lille, composée de laïcs,
d’un diacre et d’un prêtre, engagés en raison de leur profession,
de leur expérience de vie auprès et avec des personnes confron-
tées à la réalité du handicap qu’il soit physique, sensoriel, men-

tal, cognitif ou psychique, d’un polyhandicap ou d’un trouble de santé invalidant. 
Ce sont aussi des équipes de bénévoles, compagnons de route, de projets, partenaires d’éta-
blissements médico-sociaux… Ils sont parents, amis, professionnels, membres d’associations,
de mouvements. Beaucoup mènent des actions dans la société et dans l’Eglise pour une 
reconnaissance de chacun quel que soit son handicap, son itinéraire de vie… 
C’est un service en pleine mutation avec la prise en compte des lois françaises, en lien avec
la Pastorale de la Santé, partie prenante des questions familiales et sociales. Nous sommes
tous concernés par le handicap mais le chemin est long pour un réel accueil de nos 
différences, une vraie écoute disponible : «Que veux-tu que je fasse pour Toi *? » 
Etre au service, c’est avant tout entrer dans un dialogue de liberté qui s’appuie sur les désirs
et les compétences des uns et des autres. Alors un chemin de confiance devient possible où
chacun grandit dans la foi : foi en soi, foi en l’humanité, foi en l’Autre. Cette mission, nous la
vivons au nom de Jésus, le Christ.  

*« Toi, que veux-tu que je fasse pour Toi ? »    Mc 10,51
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> En tant que membre de
l’équipe de pilotage, je sou-
haite qu’à travers ce colloque
se vivent des temps de ré-
flexion, des élans de frater-
nité et d’entraide et des
moments festifs qui aboutis-
sent au renforcement de nos
engagements et de notre foi.
Etant moi-même handica-
pée, j’attends de riches
échanges avec les uns et les
autres, en partageant nos ex-
périences d’implication dans
la société et dans l’Eglise.
J’espère ainsi engranger un
souffle vivifiant pour conti-
nuer mon chemin que je
veux créatif et porteur de ri-
chesses. 

Anne-Marie
Empis, Chéreng

> Il est pour moi bien certain
à l’avance que le colloque de
février 2012 - par la diversité
des conférences, des tables
rondes, des témoignages et
des ateliers qu’il propose aux
personnes souffrant d’un
handicap, à leur famille, et
aux professionnels du handi-
cap- sera un lieu de décou-
vertes, d’échanges, de
rencontre, d’écoute, de 
partage, de relations de
confiance.
En revanche, ce que j’espère
fermement c’est que  Pas
sans l’Autre parvienne à mo-
biliser et à sensibiliser au
handicap les personnes qui y
sont étrangères, que
conscience soit prise - si c’est
encore nécessaire - que les 
« autrement capables » ont
tous leurs droits dans  la so-
ciété et dans l’Eglise. 

Raymonde 
Clausen, 

Pastorale des
personnes 

handicapées, 
Cambrai

> Pas sans l'Autre, voilà un
thème qui ne peut que toucher
le coeur des personnes vivant le
handicap.
Nous les "bien-portants", nous
comprenons que les personnes
handicapées aient besoin des au-
tres pour les aider à vivre malgré
les entraves dues au handicap. Si
nous sommes croyants nous ad-
mettons qu'elles ont besoin de
l'Autre pour accepter leur situa-
tion et la vivre au quotidien. 
Mais pensons-nous que nous-
mêmes et la société tout entière,
avons besoin de l'autre, la per-
sonne différente, pour nous en-
richir des exemples de courage
des personnes atteintes de han-
dicaps physiques ou des qualités
d'affection ou de compassion de
beaucoup de personnes 
atteintes de handicaps psy-
chiques ou intellectuels ?
Et il n'y a que l'Autre qui puisse
nous aider à nous rencontrer et
à nous enrichir mutuellement de
nos différences.
Ce colloque aura été très utile s'il
parvient à nous reconnaître tous,
ensemble, comme membres in-
dispensables de la famille hu-
maine et ceci sous le regard et
avec l'aide de l'Autre.

Patrick Letellier,
diacre, 

Pastorale des 
personnes 

handicapées,
Arras 
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> Dans un monde où l’Eglise n’est
plus toujours visible, où les pro-
fessionnels peuvent avoir peur de
dévoiler leur appartenance reli-
gieuse, il semble important que
l’Eglise se préoccupe de faire sa-
voir que sa présence auprès des
personnes handicapées existe, et
que ces personnes sont bien
concernées au plus haut point
par le message évangélique, en
raison même de leur vulnérabi-
lité. 
Et pour les professionnels que
nous sommes, c’est si important
de nous sen=r par=e prenante
d’une communauté dans notre
travail et dans l’engagement qu’il
représente pour nous au quo=-
dien, et de pouvoir reconnaître
que cet engagement est fondé
sur l’Amour de Dieu pour nous
tous, et que nous sommes extra-
ordinairement solidaires de ces
personnes au sens le plus pro-
fond du terme.
Voilà pourquoi j’ai foncé tête
baissée dans la prépara=on du
colloque alors que je n’ai évidem-
ment pas le temps de faire ce
genre de chose si je réfléchis hu-
mainement et de façon raisonna-
ble !

Dominique Juzeau,
médecin, Seclin
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> A l'occasion du dimanche de la
santé et du thème choisi pour 2012
"Pas sans l'Autre" nous avons pris
l'ini=a=ve de ce colloque. En lien
avec ce thème et avec l'objec=f du
dimanche de la santé, je souhaite
que le colloque perme>e :
- aux chré=ens d'être davantage
par=e prenante des ac=ons menées
par de mul=ples organisa=ons pour
que les personnes handicapées
aient toute leur place dans la 
société et dans l'Eglise
- aux  accompagnants, notamment
les familles ayant l'un des leurs vi-
vant avec un handicap, d'être mieux
soutenus dans leur engagement au
quo=dien
- à la pastorale de la santé de pro-
gresser dans la prise en compte de
la pastorale des personnes handica-
pées (PPH) et à la PPH d'être de plus
en plus par=e prenante de la pasto-
rale de la santé ! 

Père Hubert Renard,
délégué diocésain 

de la pastorale 
de la Santé du diocèse

d'Arras



La violence que subissent les personneshandicapées reste un sujet tabou. Le vécu duhandicap provoque chez la personne une vio-lence intérieure qui peut se révéler autodes-tructrice. La violence extérieure existe aussi, neserait-ce que par le regard des autres. La per-sonne qui est confrontée à cela n’ose pas en par-ler à ses proches ; elle sait pertinemment quepour l’entourage, c’est déjà assez dur de vivreavec une personne différente. Donc, pas ques-tion de rajouter des souffrances supplémen-taires à cet entourage. C’est ce que j’ai vécupersonnellement dans ma propre vie.
De plus, notre société latine parle denous en termes de problématique et non deprojet. Tant qu’on parlera de la différence souscet aspect là, les choses ne pourront pas évo-luer. 
Voilà le constat actuel que l’on peut faire.Triste, me direz-vous ? Par forcément, parcequ’une rencontre avec Dieu peut venir tout ré-équilibrer ; de cette rencontre naît une espé-rance pour la personne handicapée, et cetteespérance devient un véritable moteur de vie,d’engagement, de partage et de témoignage…
Ma rencontre avec Dieu s’est faite lorsd’une tentative de suicide. Alors que ma vie apparente semblait aller bien, ma vie intérieureétait complètement délabrée. Ne faisantconfiance qu’à moi-même, et surtout n’ayantpas digéré les épreuves que j’avais subies, j’aidécidé de ne plus avancer. Au moment de fairele geste fatidique, j’ai simplement entendu unepetite voix me chuchoter « Dominique, et si tume laissais tenir un peu ta barque ». Et à moi derépondre « Pourquoi pas. Mais si je suis déçu deta proposition, je ne me raterai pas, cettefois ! ». J’ai su quatre ans après que c’était Jésuslui-même qui était venu me parler. Et visible-ment, je n’ai toujours pas été déçu de la propo-sition. 
Tenir une barque, ou plutôt accepterqu’on tienne la barque avec vous, cela veut direquoi ? Dans un premier temps, se laisser guérirpar le Seigneur. Facile à dire, mais pas facile àfaire. J’ai eu des époques très douloureuses.Lorsque le Seigneur me demandait de lui remettre telle ou telle épreuve, cela se faisaitdans les pleurs. Pleurs de douleur, parce qu’onrevit une scène qu’on a occultée (les wagons de« merde », comme je le dis souvent, qui empê-chent notre locomotive d’avancer sur le cheminde la Vie), puis pleurs de joie. On se sent libéré

tout d’un coup et donc un peu plus libre. Etrecapable de pardonner est, à mon sens, un desplus beaux cadeaux que Dieu nous a fait. 
Dans un second temps, il faut savoiraussi demander pardon, parce que nous n’avonspas été forcément très beaux dans notre com-portement avec les autres. Combien de fois j’aipu envoyer « bouler » des personnes, parce queje me sentais déjà jugé par elles et qu’en fait, cesmêmes personnes ne me voulaient que dubien !
Pardon donné ou pardon demandé sontdes flux et reflux d’Amour entre Dieu et nous.Ces flux d’Amour nous permettent de passerpour chaque épreuve de la Vie du VendrediSaint au Dimanche de Pâques. Notre grande ten-tation à nous, personnes différentes, est de vou-loir rester au stade du Vendredi Saint. Nous noussentons tellement bien au pied de la Croix.Enfin, Quelqu’un qui nous comprend !!! MaisDieu nous redit sans cesse qu’il ne faut pas s’ar-rêter là. Nous risquerions de louper l’apothéosede l’Amour de Dieu pour son humanité, apo-théose concrétisée par le Dimanche de Pâques.
Alors nous sommes en mesure de nous(ré)-ouvrir peu à peu et pas à pas vers les autres,et donc de devenir porteurs de fruits. Se sentirutile aux autres apporte beaucoup de joie. Re-mettre cette joie entre les mains de Dieu est unacte de foi important à mon sens. 

Enfin, quand une nouvelle épreuve s’annonce,nous sommes en mesure de la partager avec leSeigneur, et donc d’essayer de réagir au mieuxface à cette épreuve. 
Ma différence est comme un jardin se-cret : les fleurs qui y poussent sont des fleurs issues de grandes joies et de grandes souf-frances. Elles sont donc hyper fragiles. Quandj’ouvre ce jardin à quelqu’un, il peut venir y sen-tir, y cueillir des fleurs. Il peut même venir enplanter, je n’en suis que plus heureux. J’aimeraistant que les personnes viennent dans ce jardin,non pas pour médire, pour juger ou tout sacca-ger, mais pour se reposer, se rafraîchir et repar-tir avec un petit quelque chose qui puisse lesaider à continuer leur chemin…

Dominique Cochelard,
maître de conférence

à la faculté de pharmacie - Lille
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Osons passer du Vendredi Saint au Dimanche de Pâques…
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Après-midi
14h : Conférence : • Comment le handicap est–il perçu dans la
Bible ?  par Emmanuel Belluteau
Tables rondes simultanées :
• La vie au jour le jour : école, loisirs, ouverture au monde 
• L’accompagnement des familles
15h00 : Pause
15h30 : Conférence : • Oser parler du handicap – Approche 
théologique par Dominique Foyer
Tables rondes simultanées :
• « Mon enfant vieillit… moi aussi … »
• Au travers du handicap, de la fécondité avec Dominique 
Cochelard, Anne-Marie Empis, Philippe Dacquin
16h30 : Tables rondes simultanées :
• Réponse des Eglises chré=ennes
• Où se ressourcer ? : Office chré=en des personnes 
handicapées, Foi et lumière, Cœur de mamans...
• Respect de la spiritualité dans le projet de vie
17h30 : Clôture de la journée par Mgr Laurent Ulrich
20h : Veillée de prière et chants avec Hugues Fan=no

5

Ma=n
8h30 : Accueil
9h30 : Ouverture du colloque par Mgr
Laurent Ulrich puis introduc=on par Mon-
sieur Daniel Lenoir, directeur de l’Agence
régionale de santé, et Monsieur Patrick
Kanner, président du Conseil Général du
Nord, sur le thème  «Le handicap dans la
société locale »
10h30 :Pause
11h : Conférences  simultanées :
• Histoire des réponses françaises au
handicap par Henri-Jacques S=cker 
• Réponses actuelles de la société 
française au handicap par Bruno Pollez
Table ronde : 
• Quand le handicap survient 
par Anne Marie Empis et Blandine Leurent
12h30 : Repas

Ma=n
8h30 : Accueil
9h30 : Conférence : • La vulnérabilité, fragi-
lité de nos existences par Sœur Véronique
Margron
10h30 : Pause
11h   : Conférences simultanées : 
• Face à la maladie psychique, quelle espé-
rance ? par Philippe de Lachapelle
• Repères éthiques à l’heure du 
diagnos=c prénatal et préimplantatoire par
le Père  Bruno Cazin 
Tables rondes : •Pour une cité accessible 
par Laure Bonvin (jaccede.com), Marc Bernier
et  Frédérique  S=ckelbout (T.L.V.)
• Lieux ressource pour accompagner au
quo=dien les personnes en souffrance psy-
chique et leurs proches 
12h30 : Repas

Après-midi
14h : Conférence :
• Le projet de Vie : Un  concept philosophique
proposé comme donnée réglementaire au 
service de la personne par le Dr Bruno Pollez
14h30 :  Tables rondes simultanées :
• Projet de vie – vie affec=ve
• Projet de vie – Travail et inser=on 
professionnelle 
15h30 : Pause
16h : Conférence :
• Enfance et handicap par le Dr Dominique 
Juzeau
Table ronde : • Evolu=on des pra=ques et des
mé=ers au service des  personnes handicapées.
17h30 : Clôture de la journée : synthèse et liens
entre les 2 journées; annonce du spectacle
20h : Spectacle « Take my hand »

> Vendredi 10 février

> Samedi 11 février

> Dimanche 12 février
9h30 : Accueil et pe=t déjeuner à la MAL *
11h : Célébra=on du dimanche de la santé, en la 
cathédrale Notre-Dame de la Treille à Lille présidée 
par Mgr Laurent Ulrich
* Maison de l’Apostolat des Laïcs : 39 Rue de la Monnaie 
59000 Lille

Pendant ces conférences et tables rondes auront lieu
des exposi=ons permanentes et des ateliers.
• Les exposi=ons permanentes : photo, Loi 2005, 
Trucs et astuces pour faciliter la vie, Associa=ons 
et mouvements, Librairie
• Les ateliers ouverts à tous (sur inscrip'on): poterie,
danse, découverte langue des signes et braille,
pliages/mandalas, stands Pédagogie Catéché=que
Spécialisée, sport adapté...
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> Emmanuel BELLUTEAU. Administrateur du Conseil national handicap et de l'Of-
fice chrétien des personnes handicapées, Emmanuel Belluteau est l'auteur 
de "Quand la Bible parle du handicap. Un autre regard" (Salvator, 2007). Il est père de
5 enfants dont une jeune fille polyhandicapée.

> Bruno CAZIN. Vicaire épiscopal et  vice recteur de l'université catholique de Lille,
Bruno Cazin est tout à la fois homme d'Église et médecin. Praticien hospitalier en 
hématologie sur Lille, c’est aussi un spécialiste de la bioéthique.

> Philippe de LACHAPELLE. Directeur de l'OCH, l'Office Chrétien des personnes
Handicapées, Philippe de la Chapelle nous parle des personnes en situation de
handicap dont la vulnérabilité nous rappelle celle de Dieu mais aussi notre propre 
fragilité. 

> Dominique FOYER. Le Père Dominique Foyer est prêtre, directeur des pèlerinages
du  diocèse de Cambrai , professeur à la Faculté de Théologie de Lille.

> Dominique JUZEAU.Médecin, Dominique Juzeau est directrice régionale 
de NeurodeV, un réseau qui favorise la synergie entre toutes 
les personnes concernées par les enfants présentant des troubles du 
neuro-développement.

> Véronique MARGRON. Soeur dominicaine, Véronique Margron est professeur de
théologie morale à la Faculté de théologie de l’Université Catholique de l’Ouest. 
Elle travaille plus particulièrement les questions liées à la vie affective et les grandes
interrogations de nos sociétés : la bioéthique, la souffrance, la solitude.

> Bruno POLLEZ. Directeur du pôle « Handicaps, dépendance et citoyenneté » de
l'université catholique de Lille, le docteur  Bruno Pollez est médecin de réadaptation,
de gériatrie et de santé publique. 

> Henri-Jacques STIKER. Docteur en philosophie, Henri-Jacques Sticker est 
spécialiste de la législation sur le Handicap, historien et anthropologue. Il est directeur
de recherche à l’université de Paris VII-Jussieu.



Pour le dire
Dans le cadre du colloque « Pas sans l'Autre, bâ=r une société du Vivre ensemble »
qui aura lieu dans le diocèse de Lille les 10, 11 et 12 février 2012, vous êtes invités
à par=ciper à l’élabora=on d’un recueil sur le thème : Le handicap au cœur de nos
vies : source d’enrichissement mutuel… Dans la famille, au travail, à l’école, dans
les quar=ers, en paroisse...
Ce recueil regroupera les expressions des uns et des autres - personnes handica-
pées ou non -  sous forme de texte  (témoignage, poème, nouvelle…) ou de dessin.

> Modalités :
• Se limiter à une page A 4                    
• caractères taille 12 
• police Times New Roman   
• interligne simple
• En bas de votre envoi, veuillez bien noter vos coordonnées :
nom, adresse internet et adresse postale.

une proposition
u
n
e
 p

ro
p
o
s
it

io
n

7

A envoyer avant fin novembre à l’adresse mail
passanslautre@gmail.com ou à l’adresse postale :
Recueil « pour le dire »,   

Accueil Marthe et Marie 
Quar=er Humanicité
1,place Erasme de Ro>erdam  
59160 LOMME


